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Pensée du mois : « Il n’y a ni désespoir ni tristesse amère  
pour l’homme qui prie beaucoup » Léon Bloy 
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Dieu Arc-en-ciel, Dieu un peu fou,  

Dieu qui nous appelle à l'Amour, j'ai maintenant envie de te dire : 

Toi, le Père de tous ceux qui luttent 

pour faire éclater l'amour, la solidarité, la justice. 

Toi, le Père que je veux pour tous mes copains. 

Ton nom est sanctifié par tous ceux qui travaillent, jour et nuit,  

afin de sortir leurs frères de l'ignorance, de la maladie,  

de l'exploitation et de la persécution :  

par tous ceux qui donnent un peu de leur temps  

pour changer les conditions de vie, de travail,  

dans le quartier, à l'usine, à l'atelier, au bureau, à l'école. 

Que ton règne vienne, et qu'il vienne pour tous ! 

Oui, que ta volonté soit faite. 

Donne-nous aujourd'hui notre pain de ce jour, ce pain trop rare,  

confisqué par une minorité, insuffisant sur les trois quarts du globe, 

le pain d'un travail pour tous, le pain d'une vraie formation,  

le pain d'une vraie vie aussi. 

Et pardonne-nous, Seigneur, tous ces cris que nous n'entendons pas,  

tous ces sourires que nous ne voyons pas, 

toutes ces injustices contre lesquelles nous ne faisons rien. 

Ne nous laisse pas succomber à la tentation 
de baisser les bras, de fermer la porte sur notre petit bonheur. 

Ne nous laisse pas succomber à la tentation de croire qu'un avenir  

n'est plus possible pour ces enfants et tous ces jeunes en difficulté. 

Ne nous laisse pas succomber à la tentation de croire que la violence,  

le racisme et l'intolérance vont prendre le pouvoir. 

Mais délivre-nous du mal qui, au fond de nous-mêmes, nous invite à vivre notre vie  

en la gardant pour nous ; quand toi, tu nous invites à la donner. 

Et donne-nous cet enthousiasme qui engendre un monde plus beau, 

plus juste, plus fraternel et solidaire. Amen ! 

ORIGINE : Festival pour l'emploi de la J.O.C. (1981) 
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I M P O S S I B L E  
Le mot "pardon" est probablement l'un des plus utilisés par les chrétiens. Trop facilement ?  

Tant que l'existence personnelle n'est pas réellement touchée, n'est-il pas aisé de parler de pardon et 

d'y inviter ? Mais quand votre amour a été trompé et les promesses de tendresse bafouées ? Quand 

votre honneur a été traîné dans la saleté et que votre réputation a été exécutée par les calomnies ? 

Quand vous avez été soumis à la torture, humiliés, réduits à n'être même pas des sous-hommes ? 

Quand les vôtres, quand votre peuple ont été anéantis, froidement et avec méthode, parce que vous 

étiez juifs ou arabes ou chrétiens ou tziganes ou n'importe quoi, uniquement parce que vous étiez de 

telle couleur, de telle nation ou de telle religion ? Quand vous avez été jetés hors de votre entreprise 

simplement parce qu'il fallait réduire les effectifs? Quand vous êtes dans la rue comme un paquet de 

pauvreté qui n'intéresse personne ? Quand vos enfants vous ont mis à la porte parce que vous ne leur 

rapportiez plus rien ? Quand vos parents ont nié votre existence, refusant de vous voir encore, parce 

que vous étiez homosexuel ? Quand vous connaissez, avec précision et certitude, celui ou celle qui 

est la cause du mal qui vous atteint ? Qui ose - qui peut - parler sans frémir ?  

P A R D O N N E R  
Si vous dites "Je pardonne", vous dites que vous ne chercherez pas à punir le malfaisant, celui qui a 

fait déferler le mal sur votre existence, la mettant en ruines. Vous ne lui rendrez pas les coups, œil 

pour œil, dent pour dent. Vous le laisserez aller son chemin, sans le frapper. Plus encore : vous ne le 

poursuivrez pas de votre rancune. Même en votre cœur vous n'aiguiserez pas la vengeance, au fond 

de vous, les meilleures possibilités de le mettre à terre, de le faire souffrir à son tour, de le blesser 

dans ce qu'il a de plus cher, de le piétiner comme il le mériterait, ce qui rétablirait la balance de justice. 

Vous n'oublierez pas le mal causé, car il est définitivement inscrit dans votre chair, mais vous  

n'en tiendrez plus compte, et contre le malfaisant vous ne mènerez aucunes représailles.  

Qui ose - qui peut - aller jusqu'à ce dépassement ?  

R É C O N C I L I A T I O N   
Le pardon entraîne jusqu'à la réconciliation. Vous tournez votre visage vers 

celui qui vous a détruit. Vous le regardez, face-à-face, sans colère dans vos 

yeux et sans cris dans votre bouche. Vous lui dites :  

" Pourquoi as-tu fait cela ? Pourquoi m'as-tu broyé par ton mal ? " Peut-

être ne voudra-t-il pas vous répondre. Peut-être a-t-il décidé de rester 

sur son chemin de jouissance destructrice. Mais s'il vous répond :  

" Oui, c'est moi qui ai fait le mal à ton égard. Je le reconnais ", 

alors vous lui tendez la main et vous murmurez : " Asseyons-nous 

ensemble. Que pouvons-nous faire ensemble pour que l'avenir 

apporte du bienfait ? " Qui ose - qui peut - aller jusqu'à ce 

retournement intérieur ? Jusqu'à cette intégrale conversion ? 

L E  P E R E  D E  M I S É R I C O R D E  
Qui ose - qui peut - parvenir au pardon et à la réconciliation, sinon 

Dieu seul ? Et pourtant c'est jusque-là que l'évangile appelle. Le Père pardonne à ses enfants. À tous. 

À nous. Quel que soit le mal commis : c'est la bonne, l'incroyable nouvelle révélée par le Christ.  

À ceux qui s'en remettent à Lui, à son Esprit, il donne l'audace, l'aide, le pouvoir, la grâce de s'inscrire 

dans le mouvement du Père de Miséricorde dont les bras demeurent, éternellement et démesurément, 

ouverts. Mais il est vrai que c'est une crucifixion. 

Charles Singer - Extrait de Carrefours d'Alsace   
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Histoire de notre Paroisse 

La « poche de Lorient » allait durer 277 jours.  

La commune de Caudan y était en partie incluse. 

Jusqu'au mois d'août 1944 la population hésitait et 

ne s'était pas encore trop réfugiée dans les bourgs 

et villages des environs, plus en sécurité. Les 

bombardements et exactions commises par 

l'occupant durant la première quinzaine de ce mois 

d'août eurent raison des hésitants, « le presbytère et 

maisons du bourg  n'existent que meurtries, 

incendiées, en ruine, inhabitables, la population 

évacue » note l'abbé Jeffredo en charge de la 

paroisse. Combien d'habitants restait-il à Caudan ? 

Très peu, guère plus qu'à Lanester où l'on n'en 

comptait que 185 durant cette période. La 

campagne aussi était déserte, surtout la partie sud 

de la commune ; les exploitants avaient fui 

(principalement à Cléguer, Plouay) amenant avec 

eux leur bétail... tristes images. 

La « poche » était bien gardée pour éviter une 

sortie des troupes allemandes. Elles firent quelques 

tentatives, mais rapidement maîtrisées. En réalité, 

les deux camps étaient sur la défensive, l'armée 

Allemande voulant conserver sa base stratégique. 

La zone bordant Caudan était principalement 

défendue par les Américains, l'autre côté du Blavet, 

par les Forces Françaises de l'Intérieur. Comment 

dans de telles conditions vivait notre Paroisse ? 

Le presbytère, déjà ancien, fut mis à mal le 10 août 

1944 lors du dynamitage de l'église ; il reçut plusieurs éclats de pierre endommageant gravement le toit. 

L'abbé Jeffredo ne put y résider et trouva refuge à Saint-Sulan. Les religieuses de l'école Saint Joseph se 

dirigèrent vers le Gorvello et  organisèrent l'accueil de leurs élèves (filles) à la rentrée 1944,  dans un 

premier temps 135 fillettes de Caudan, plus tard rejointes par le cours complémentaire du Gorvello et 

l'ensemble de la communauté. Seules 2 sœurs, sœur Hélène, l'infirmière et sœur Léonie, restèrent sur place 

et trouvèrent refuge à Saint-Sulan également, où elles vécurent 7 mois. 

L'abbé Clovis Le Priol (frère de Joseph du Moustoir) aujourd'hui retiré à Saint-Joachim, fut nommé en 

juillet 1944, vicaire instituteur directeur de l'école Sainte-Anne en remplacement de l'abbé Lallemand 

nommé à Pontivy.  En raison de la situation, il ne put rejoindre son poste et resta chez lui, à Baud, en 

attendant. Le directeur diocésain de l'enseignement lui fit savoir que quelques enfants de Caudan étaient 

restés sur place et qu'il fallait tenter de les regrouper. L'abbé Le Priol lui proposa l'internat de l'école de La 

Clarté de Baud, vide mais sans équipements. La proposition fut acceptée, on récupéra des lits, des 

couvertures, de la vaisselle... tout le monde fit preuve de générosité, d'entraide, et le « camp scolaire de 

Baud » put donc s'ouvrir en décembre 1944 ; il regroupait 145 jeunes garçons de Caudan, mais aussi de 

Brandérion, Port-Louis. Une infirmière de Lanester, une cuisinière (Mme Le Ny du Nelhouët), des 

enseignants, surveillants bénévoles, tous œuvrèrent pour assurer une bonne rentrée, assurant ainsi la sécurité 

et la scolarité de tous ces jeunes. Ce « camp » fonctionna jusqu'aux vacances de 1945. Tous, autant les filles 

que les garçons, ont gardé un bon souvenir de cette période, première occasion pour la plupart de vivre en 

communauté. 

Nous verrons dans un prochain article comment les différentes cérémonies religieuses purent  être célébrées. 

Jacques Pencréac’h
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Qu’est-ce que la préparation au baptême ? 

La préparation au baptême a pour but d’aider les parents à réfléchir au sens 
de leur démarche, à mieux comprendre le sens du sacrement du baptême et à 
préparer la célébration. Il est habituellement proposé 1 ou 2 rencontres. Elles ont 
souvent lieu en soirée, parfois le samedi matin ou après-midi dans une salle paroissiale 
ou chez le couple animateur ou encore chez les parents.  

Ces rencontres sont conviviales, autour d’un café ou d’un gâteau. Les 
animateurs utilisent des moyens variés pour aborder le sujet du baptême : projection 
d’une vidéo, jeu. 

Ils ont été formés pour accueillir de jeunes parents et les aider à exprimer leur 
foi ou leurs doutes. Ils peuvent répondre aux questions que vous pouvez vous poser 
sur la foi en Jésus-Christ. En aucun cas ils ne forcent les parents à s’exprimer en public. 

Une troisième rencontre est consacrée à la préparation de la cérémonie avec le prêtre 
ou le diacre. 

http://www.paris.catholique.fr/La-preparation-au-bapteme.html 

La préparation au baptême à Caudan 

1- Constituer une équipe de préparation au baptême : 

Une bonne nouvelle, cette année 2016, notre paroisse de Caudan a formé une nouvelle équipe de 
préparation au baptême, de 10 membres, qui a pour objet de partager, avec le prêtre, l’accompagnement des 
parents qui font une demande de baptême  pour leurs enfants. 

Son rôle est de participer à l’animation des réunions de préparation au baptême, d’être si possible présente 
à la célébration du baptême et de veiller à garder des liens avec les familles. 

2- Proposer deux étapes dans l’accompagnement au baptême : 

Accueil : Cette première étape se passe généralement au presbytère. C’est l’occasion d’une première prise 
de contact entre une famille et le prêtre ou un secrétaire paroissial. Au cours de ce premier contact, nous proposons 
aux familles de noter toutes les coordonnées concernant l’enfant à baptiser et ses parents. C’est le moment de 
rappeler la nécessité que les parrains et marraines soient confirmés, de fixer la date du baptême et de donner 
quelques documents qui permettront aux parents de réfléchir déjà à la rencontre de préparation au baptême : 
« Préparation au baptême avec les feuilles jointes ». 

Rencontre : Cette deuxième étape  peut rassembler plusieurs familles au presbytère pour préparer la 
célébration du baptême. Elle peut être proposée chaque mois en fonction du nombre de baptêmes qu’il y a tout 
au long de l’année. Au cours de cette rencontre, il y  a un temps de présentation des participants, un temps 
d’échange sur les raisons de chacun de demander le baptême pour leur enfant, un temps d’approfondissement sur 
le sacrement du baptême et ses symboles : « Le baptême est une nouvelle naissance, il nous fait enfants de Dieu, 
membres de l’Église et il nous engage à vivre en chrétiens. Après tout cela, un temps de préparation de la 
célébration de la liturgie, l’accueil, les choix des textes de la bible, des prières, des chants etc… 

3- Participer à la célébration au baptême : 

Cette dernière étape est aussi importante. La présence de l’équipe de préparation à la célébration du 
baptême dit la présence de la communauté paroissiale et inscrit le baptême dans une démarche ecclésiale.  
Les membres de l’équipe de préparation pourront participer de différentes manières : D’abord en priant avec la 
famille, en rédigeant le mot d’accueil et en proclamant leur foi de chrétiens, en traçant le signe de croix sur le front 
de l’enfant, en lisant et en chantant avec la famille etc… 

Enfin, après la célébration d’un baptême, il est nécessaire que l’équipe de préparation garde quelques liens 
avec la famille et trouve des moyens pour maintenir le contact. 

Abbé Jean-Louis Razafindrakoto - Recteur de la Paroisse de Caudan

http://www.paris.catholique.fr/La-preparation-au-bapteme.html
http://bapteme-catholique.com/files/2015/01/Pr%C3%A9paration-bapt%C3%AAme-catholique.jpg
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Messe malgache à Caudan 

Le dimanche 17 avril notre église avait des airs de fête. Depuis l'installation du Père Jean-Louis à la paroisse 
de Caudan, nous avons eu le plaisir d'accueillir plusieurs fois la communauté bretonne des catholiques 
malgaches pour vivre un temps de célébration coloré, joyeux, rythmé… 

Une équipe de préparation s'est mise en place, associant Malgaches et Caudanais. La veille, il reste 
quelques petits détails à préparer, comme la corbeille pour les offrandes : fruits, fleurs, eau...  

Pas de célébration sans répétition ! Les membres de la communauté qui le peuvent se retrouvent dès le 
samedi soir pour une répétition des chants français et malgaches. Si la répétition de la veille est 
importante, on ressent le plaisir des Malgaches à être ensemble, à faire communauté, à travers la joie 
manifestée à se retrouver, à partager, à échanger, tout simplement. 

La célébration commence par un accueil chaleureux. Le Père Jean de la Croix prend le temps d'expliquer le 
plaisir de la communauté malgache à animer cette messe dominicale et à partager leur culture religieuse. 

La différence culturelle est telle qu'il explique qu'il ne s'agit pas pour les Malgaches de « faire une messe 
spectaculaire ». Chaque pays a bien sa manière de louer Dieu. Les Malgaches accordent beaucoup 
d'importance à la procession d'offrande, au geste de la paix (ils tendent les mains vers les autres en 
dansant), au chant d'action de grâce… 

Il conclut en disant que les Malgaches célèbrent Dieu avec l'appui du Psaume 81 qui dit : « Chantez avec 
allégresse en l'honneur de Dieu, notre force ; poussez des cris de joie en l'honneur du Dieu de Jacob ! 
Entonnez l'hymne, au son du tambourin, de la harpe harmonieuse et du luth ! Sonnez de la trompette… » 

Certains paroissiens ont peut-être été surpris, mais nombreux sont ceux qui se sont laissés embarquer 
dans la célébration, conquis par les chants, les louanges, les danses, la ferveur, la joie communautaire et 
communicative qui résonnaient particulièrement dans les cœurs.  

Nous nous sommes mis, le temps d'une célébration, au rythme malgache, que nous avons prolongé avec 
plaisir autour d'un verre de l'amitié offert par la Paroisse. 

Chant d’offertoire : INDRO RE NY TENANAY 

1 - Indro re ny tenanay, atolotray anao ry Ray 
      Raiso re raha sitrakao, ho famonjena ho anay 

R - Asandratray, asandratray e  
‘Zao ho tolotra ho anao ry Ray (bis) 

2 - Indro re ny ezakay, atolotray anao ry Ray 
      Raiso re raha sitrakao, ho famonjena ho anay 

3 - Ny fifankatiavanay, atolotray anao ry Ray 
      Raiso re raha sitrakao, ho famonjena ho anay 

1 - Père, nous t’offrons notre vie,  
     Reçois-la pour notre salut.  

R - Nous t’offrons Seigneur les fruits de la terre (bis) 

 

2 - Père, nous t’offrons nos efforts,  
     Reçois-les pour notre salut 

3 - Père, nous t’offrons notre amitié, 
     Reçois-la pour notre salut. 

Véronique Le Vagueresse 
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C’est bien connu, on ne peut pas plaire à tout le monde. Si cela est 

vrai pour tout un chacun, cela l’est aussi pour nos prêtres, si l’on en 

juge par le texte ci-dessous ! 

 

Comment être curé aujourd’hui ? 
S’il prêche plus de dix minutes…  

il n’en finit pas ! 

S’il parle de contemplation de Dieu…  

il plane ! 

S’il aborde des problèmes sociaux…  

il vire à gauche ! 

S’il va travailler en entreprise ou dans une 

association… c’est qu’il n’a rien à faire ! 

S’il reste en paroisse…  

il est coupé du monde ! 

S’il marie et baptise tout le monde… 

il brade les sacrements ! 

S’il devient plus exigeant… il veut une Église de « purs » ! 

S’il reste à la cure… il ne voit personne ! 

S’il fait des visites… il n’est jamais au presbytère ! 

S’il réussit auprès des enfants… il a une religion enfantine ! 

S’il va voir les malades… il a du temps à perdre  

et passe à côté des problèmes de son temps ! 

S’il fait des travaux à l’église… il jette l’argent par les fenêtres ! 

S’il ne fait rien… il laisse tout à l’abandon ! 

S’il collabore avec une équipe d’animation pastorale…  

il se laisse mener par le bout du nez ! 

S’il n’en a pas… il est personnel et clérical ! 

S’il sourit et fait la bise facilement… il est trop familier ! 

Si, distrait ou préoccupé, il n’a pas vu quelqu’un… il est distant ! 

S’il est jeune… il n’a pas d’expérience ! 

S’il est âgé… il devrait prendre sa retraite ! 

Bon courage, Monsieur le Curé ! 

 
http://www.vocations.be/clin-doeil/comment-etre-cure-aujourdhui/
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Une Église grande ouverte ! 
Quelle est donc la relation entre un auvergnat et un rochelais ?  

Depuis le 5 mai, jour de l’Ascension, Mgr Colomb, auvergnat de naissance, est 

en charge du diocèse de La Rochelle/Saintes. 

Et qui donc est ce nouvel évêque ?... Le supérieur du Père Yann Vagneux aux 

Missions Étrangères de Paris jusqu’à ce jour de l’ordination épiscopale. 

Le Pape François a donc choisi un missionnaire qui a œuvré en Chine pendant dix 

ans pour conduire le peuple de Dieu au port de La Rochelle au passé 

historiquement connu. 

Nous avons eu la joie de participer avec plus de 4 500 personnes à cet événement exceptionnel. Bien sûr 

la cathédrale de la ville n’était pas assez 

grande pour contenir une telle assemblée. 

Il a donc fallu tout organiser dans le parc 

des expositions. Que de travail, que de 

dévouement, que de services pour assurer 

sans faille cette longue cérémonie de deux 

heures et demie. Depuis l’accueil des 

fidèles jusqu’au verre de l’amitié, nous 

avons vu une foule de bénévoles de tous 

âges, beaucoup de jeunes, agir comme des fourmis pour que tout soit parfait. 

Je ne peux rentrer dans les moult détails de la cérémonie mais je peux vous faire partager mon ressenti 

et vous permettre de rentrer dans cette Église grande ouverte. 

Des milliers de visages qui dans leur diversité nous immergeaient dans le peuple de Dieu rassemblé. Plus 

d’une centaine de prêtres (peut-être deux cent…) européens, asiatiques, africains.  Une quarantaine 

d’évêques dont un évêque de Syrie, un autre d’Irak, un évêque de l’Inde, un du Vietnam, un autre du 

Cambodge et enfin un évêque de Chine. Trois cardinaux  dont Mgr Vingt-Trois, consécrateur de 

l’ordination. Un représentant  des communautés israélite, musulmane et des communautés protestante et 

orthodoxe locales. Beaucoup de religieux et religieuses, etc…. 

Cette énumération n’est pas exhaustive mais suffisante pour que vous puissiez mesurer la dimension de 

l’événement et le visage universel de notre Église à La Rochelle ce 5 mai 2016. Ajoutés à cela une ordination 

émouvante, une large participation aux chants connus qui emplissaient cet immense espace, une grande 

simplicité, une joie spontanée en particulier chez les jeunes dans un flash mob en fin de cérémonie, 

beaucoup d’égards pour les personnes fragiles ou 

handicapées et enfin le rayonnement de ce nouvel évêque qui 

n’en finissait pas d’aller et venir dans les travées pour saluer 

le plus grand nombre de son sourire éclatant et bénir ses 

milliers d’amis. 

Église aux dimensions du monde, peuple de croyants 

rassemblés, foi et joie sans frontières. 

Laurette Vagneux
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« Celui qui pratique la miséricorde, qu’il ait le sourire »*   

Rendez-vous le samedi 11 juin  

à la chapelle Notre-Dame de la Pitié au Bas-Pouldu en Guidel 

 

 

Ensemble vivons une rencontre pour mieux comprendre 

quelques textes sur la miséricorde écrits par le pape François. 

Le Père Marcel Rivallain nous accompagnera dans notre découverte. 

Nous sommes tous invités à partager le plaisir de nous retrouver pour les 

enjeux de cette « qualité du cœur », à manifester la volonté de construire 

chaque jour une communauté de croyants, l'Église.  

 

Déroulement de la rencontre : 

 à partir de 10h45, rassemblement sur le parking devant le 

presbytère pour organiser le covoiturage : départ à 11h 

 arrivée à la chapelle vers 11h30 

 apéritif offert 

 de 12h à 13h30, pique-nique tiré du sac suivi d’un dessert 

et d’un café partagés 

 de 13h30 à 17h, deux temps de réflexion, d'échanges, 

séparés par un temps libre de 3/4 heure environ,  

pour une promenade le long de la Laïta par exemple 

 à 17h, célébration eucharistique 

 retour pour 19h ou 19h15 

Soyons nombreux à cette rencontre  

pour avancer ensemble sur les chemins de la miséricorde avec le sourire.  

* le pape François 

L’équipe de coordination et d’animation paroissiale 
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La kermesse paroissiale 
Belle animation, le week-end des 23-24 avril 

à la salle de la mairie : la paroisse organisait sa 

kermesse annuelle. 

Gâteaux et crêpes à emporter ou à 

consommer sur place ont fait le bonheur des 

gourmands. Ceux qui le voulaient ont pu aussi 

s’asseoir un moment pour partager le verre de 

l’amitié tout en tentant leur chance au  

« Panier garni » 

Les enfants de l’ACE et leur animatrice 

avaient aussi organisé un jeu de la chance : 

Laurette Vagneux a gagné la bonbonnière garnie. 

Manon Courtet a remporté un sac contenant des 

poupées. Le tout fait main. 

Voici la liste des gagnants du "Panier garni" dont les lots sont offerts par des particuliers et plusieurs 

commerçants de Caudan : 

1 
Panier garni « Carrefour »  

et composition florale. 
Maëlle Le Mentec 

2 
Lot de « La Casserolerie » et 

merguez de « Saveurs gourmandes » 
Joséphine Le Boudouil 

3 
Service à pizza + 

1 pizza de « Pizza à emporter » 
Louisette Le Doussal 

4 1 Poulet fermier + 4 bols Christophe Falquerho 

5 1 plaid + 1 coupe cheveux « Atmosp’ hair »  Denis Maubré 

6 Soin « Coiffure Valérie » + 1 pizza  Annick Le Quernec 

7 
Soins mains « Vénus Beauté » 

 + 1 pizza de « Atelier gourmand » 
Geneviève Le Corre 

8 Chipos + 1 réveil  Albertine Courtet 

9 Pizza  et autres lots Denise Vary 

10 Lots divers Claudine Streibelein 

 

Tous ces lots nous ont été offerts par des commerçants et des particuliers. Par 

ailleurs toute une équipe d’acteurs s’est démenée avant la fête pour nous 

préparer crêpes et « gâteaux maison ». 

Le Père Jean-Louis et toute son équipe remercient vivement  

tous les donateurs et acteurs de cette 

manifestation. Sans eux la fête ne pourrait 

avoir lieu. 

Prochain rendez-vous festif organisé 

par la paroisse : 

le « repas dansant » du dimanche 27 

novembre à midi. 

Louis Bardouil 
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Fête de la foi 
 

12 juin 2016 : Remise du « Notre Père » 

 

 

  

 

  
 

Dates à retenir 

 Dimanche 5 juin : Liturgie de la parole et éveil à la foi à 10h30 

 Jeudi 9 juin : Catéchèse au presbytère à 16h30 

 Samedi 11 juin : Répétition CE1 à l'église de 10h à 11h 

 Samedi 11 juin : Temps fort CE2 au presbytère de 14h à 17h 

 Dimanche 12 juin : Remise du « Notre Père » avec les aînés dans la foi à l’église à 10h30 

 Jeudi 23 juin : Catéchèse au presbytère à 16h30 

 Samedi 25 juin : Fête de fin d'année Caté et ACE au Grand Chêne de 10h à 17h 
 

Temps fort des CE1  

Le samedi 26 mars, les enfants de CE1 en marche vers la 

première communion se sont retrouvés au presbytère  

de 9h à 12h.  

Ensemble, nous avons fait une relecture de ce qu'ils ont 

vécu en Église pour le temps de l'Accueil et le temps  

de la Parole. Pour ces 2 temps, un aîné dans la foi les 

accompagnait. 

Nous avons repris leur livret, pour mieux comprendre le 

« Notre Père » et le « signe de la Croix », un moment 

important pour eux dans cette préparation. 

Après ce temps de réflexion, 2  groupes se sont formés 

pour réaliser des panneaux. Nous pourrons les découvrir lors de la remise du « Notre Père » le 12 juin 

prochain.   

Mots des enfants : 

- Nous aimons nous retrouver pour les temps forts. 

- Nous adorons faire des panneaux et nous avons hâte de les mettre dans l'église. 

- Les temps forts passent trop vite.  

- Nous aimons chanter. 

Françoise Lacroix 

Temps de l'Eucharistie 

Le samedi 23 avril, les enfants préparant leur 1ère communion se sont retrouvés au presbytère  

de 14h à 17h. Pour bien démarrer notre rencontre, nous avons pris un chant « Tu es là ». Puis, tous 

ensemble, nous avons fait une relecture de ce qu'ils avaient vécu aux derniers temps forts. Ensuite les 

enfants se sont séparés en groupes pour réfléchir.
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1. Le mot « communion » : Chercher 

ensemble pourquoi nous sommes 

réunis aujourd’hui. Lorsque les enfants 

auront évoqué le mot « communion », 

chercher avec eux d’autres mots pour 

en parler. Puis dans leur livret « En 

marche vers la première communion », 

ils écrivaient les mots en couleur. 

2. Lecture de la 3ème partie du texte des 

disciples d’Emmaüs, quand ils ont 

quitté Jérusalem. Dans le récit, il n'y  

a pas de paroles échangées avec  

les 2 disciples, mais un geste. Nous ne sommes plus dans le temps des explications mais dans le 

« reconnaître ». Le geste de Jésus éveille des souvenirs. Ce repas devient pour les témoins un mémorial. 

3. Le pain de la Vie : Découvrir les gestes de la communion. 

4. Les objets liturgiques : Découvrir les objets utilisés lors des célébrations, puis les noter dans leur livret. 

5. Le mot caché : Pour retrouver le mot caché dans une grappe, il suffisait de barrer les lettres des mots 

donnés (vin, corps, hostie, pain, cène, sang). À la fin, il ne restait que 10 lettres, qu’il suffisait de remettre 

en ordre pour trouver le mot caché qui répondait à la définition suivante : Petit meuble dans lequel on 

conserve les hosties consacrées. 

6. Mettre leur empreinte sur une nappe blanche avec leur prénom (nappe qui sera mise sur l’autel le 

jour de la 1ère communion). 

Merci à Stéphanie et à Valérie pour le temps passé avec les enfants. 

Merci pour le don de la nappe blanche. 

Françoise Lacroix 

Temps fort des 6ème 

Le mercredi 27 avril, les jeunes qui se 

préparent à leur profession de foi se 

retrouvaient au presbytère de 14h à 

17h pour se préparer au sacrement du 

pardon. 

Nous avons commencé par la relecture 

des livrets faits lors des précédents 

temps forts. Puis ce fut la préparation 

de la célébration du pardon avec une 

démarche personnelle pour rencontrer 

le prêtre. Puis la préparation de la 

profession de foi et de la célébration 

du 5 mai prochain. Enfin nous avons 

terminé les panneaux de cette 

célébration.
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Mots des jeunes : 

- Nous sommes heureux de nous retrouver.  

- Nous avons aimé venir au presbytère après l'école pour continuer nos panneaux, un moment  

de partage. 

- Nous attendons avec impatience la célébration. 

Merci à Ghislaine d’être toujours présente avec les jeunes. 

Françoise Lacroix 

Visite d'une église 
Le samedi 30 avril, les enfants de CM1 et CM2 se sont retrouvés au presbytère de 9h à 12h. Nous avons 

accueilli Léo qui prend également une équipe, cela fait du bien aux animateurs d'avoir des petits groupes 

pour réfléchir. Nous avons profité de notre rencontre pour souhaiter l'anniversaire de  

Jean-Baptiste.  

Un document leur a été distribué pour remplir le petit livret d'une église au retour de la visite. On invite les 

enfants à regarder l'église. Par équipe, ils découvrent les lieux. Qu'est-ce qu'on remarque ? (forme, 

architecture...). Laissons-nous guider : 

Lorsque nous sommes à l'entrée de l'église, nous sommes sur le parvis. Le parvis est l'espace plat situé à 

l'entrée principale de l'église. Le mot parvis vient du mot « paradis ». Pour aller du parvis vers le chœur de 

l'église, nous montons. En effet, pour entrer dans l'église il nous faut monter quelques marches et nous 

apercevons l'autel. L'autel est la table du repas. On y apporte le pain et le vin qui vont devenir signe de la 

présence de Jésus ressuscité. 

L'ambon : c'est un pupitre surélevé, c'est le lieu de proclamation de la Parole de Dieu. Il peut être recouvert 

d'un drap aux couleurs du temps liturgique. Sur l'ambon, on peut découvrir le lectionnaire, dans lequel on 

trouve la Parole de Dieu. 

La Croix : elle rappelle la mort de Jésus. À la messe, les chrétiens commencent par faire le signe de croix. 

Par ce geste ils disent qu'ils veulent suivre Jésus. 

Le cierge pascal : il rappelle aux 

chrétiens que Jésus ressuscité est notre 

lumière. Le Christ est présent 

aujourd'hui et pour toujours. 

Le tabernacle : c'est l'endroit où l'on 

conserve le pain consacré. Le 

tabernacle est souvent signalé par une 

petite lumière rouge. 

Les fonds baptismaux : situés dans le 

fond de l'église, ils soulignent que le 

baptême est l'entrée dans le peuple de 

Dieu et dans l'Église. C'est l'occasion 

de rappeler aux enfants le sens du 

baptême. 

Le chemin de la Croix : on le 

découvre sur les deux côtés de la nef. C'est l'occasion de parler aux enfants de la vie de Jésus. 

La statue : on peut trouver Marie au fond de l'église et on peut prendre le temps de la prier.
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En sortant on lève la tête pour apercevoir le lieu où l'organiste joue de l'orgue. 

Nous venons de découvrir les différents lieux de notre église. Bien d'autres chrétiens nous ont 

précédés dans l'Église pour témoigner de leur foi. D'autres viendront après nous. L'Église continue 

de grandir. Nous faisons tous partie d'une même famille, appelés à vivre ensemble avec toutes nos 

différences. 

Chaque équipe a repris le livret pour le compléter au retour au presbytère. 

Un grand merci à Estelle, Léo et Marcelina pour leur aide. 

Françoise Lacroix 

 

 

 

Samedi 25 juin : Fête de fin d'année Caté et ACE au Grand Chêne de 10h à 17h 

 

 

Ils sont devenus enfants de Dieu par le baptême : 
     

10 avril 2016 Nolan PUILLANDRÉ, fils de Grégory et de Stéphanie CARO 
 Par. Fabien PUILLANDRÉ - Mar. Amélie CARO 

17 avril 2016 Katell LE CARRER-LE BLAVEC, fille de Laurent LE CARRER et de Nolwenn LE BLAVEC 

 Mar. Marine LE BLAVEC - Mar. Martine LE CARRER 

23 avril 2016 Agathe BOURMAUD-BELLAMY, fille d’Hervé BOURMAUD et de Maud BELLAMY 

 Par. Vincent BOURMAUD - Mar. Lorenn BELLAMY 

7 mai 2016 Romane LE BOZEC, fille de Guillaume et de Carole LE LESLÉ 

 Par. Pierre-Yves LE BOZEC - Mar. Adeline LE ROUX 

 
Ils nous ont quittés pour la Maison du Père : 

 

 

 

 

  

    

15 avril 2016  Marie-Yvonne SAINT-JALMES,  veuve d’Alain TROALEN, 83 ans 

21 avril 2016  Émile ROUSSEAU,  veuf de Céline LE GAL, 74 ans 

24 avril 2016  Anne LE LAN,  épouse de Thierry LE CALVÉ, 50 ans 

2 mai 2016 André LE GOFF,  veuf de Jeanne LE GALLO, 89 ans 

4 mai 2016 Francis LE LAN, 75 ans 

4 mai 2016 Yvette MOISAN,  veuve de Jean LE GOFF, 84 ans 

Calendrier des rencontres des clubs ACE  
au presbytère le samedi de 14h à 16h 

 Samedi 18 juin 

 

 

MOUVEMENT PAROISSIAL 
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19 JUIN 2016 : 7 FUTURS PRÊTRES ! 
« IL N’Y A PAS DE PLUS GRAND AMOUR QUE DE DONNER SA VIE POUR CEUX QU’ON AIME ». JN 15, 13 

 

Dimanche 19 juin, à Sainte Anne d’Auray, par l’imposition des mains et  

le don de l’Esprit-Saint, Mgr Raymond Centène ordonnera prêtres 7 diacres :  
Patience Aimé BONDEKO (en stage à Guer), Joseph DO (en stage à Malestroit),  

Xavier LAPORTE-WEYWADA (en stage à Ploërmel), Jean-Charles NICOLLEAU (en stage à Lorient  
et au service de MéMO - mission étudiante), Jean du PARC (aux études à Rome, en stage à Vannes - 

paroisse Saint Patern), Jean-Paul SOSSAH (en stage à Arradon) et Jean-Marie SUREL  
(aux études à Rome, en stage à Port-Louis), tous âgés entre 30 et 40 ans. 

Durant tout le week-end, plusieurs propositions nous permettront de vivre pleinement, dans la joie et 
la ferveur, cette communion diocésaine, autour de notre évêque Monseigneur Raymond Centène. 

 

 

Rappel : Si vous souhaitez faire paraître un article dans le prochain bulletin, merci 

de le déposer au presbytère ou de l'adresser par mail à l'équipe de rédaction 

impérativement avant le mercredi 8 juin 2016, en précisant  

"pour le bulletin". Passé ce délai votre article ne paraîtra que le mois suivant. 

Pour le bulletin suivant, les articles seront à remettre avant le  

mercredi 7 septembre 2016. N'oubliez pas de signer votre article… 

Le comité de rédaction du bulletin se réserve le droit à la parution. 
 

Jeudi 9 juin ........................ 18 h : ........... Réunion de comité du bulletin paroissial. Choix  

des articles. 

Dimanche 12 juin ............ 10 h 30 : ........ Remise du "Notre Père" aux enfants de première 

année de catéchèse. 

Dimanche 19 juin ....... 15 h 30 : ........ Messe d’Ordinations, en plein air, à l’espace 

Jean-Paul II à Sainte Anne d’Auray. 

Jeudi 23 juin ...................... 18 h : ........... Réunion de comité du bulletin paroissial. Relecture. 

Vendredi 24 juin ............... 18 h : ........... Préparation au baptême. 
 

Le père Jean-Louis prenant des congés du 6 août au 14 septembre, les célébrations 

au mois de juillet seront assurées les samedis et dimanches aux heures habituelles. 
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 Au cours d’une scène de ménage plus 

violente que les autres, une écossaise saisit 

une bouteille, la brise sur le crâne de son 

mari qui s’écroule, tué net. Stupéfaite, sa 

femme fixe les débris de la bouteille cassée. 

Et soudain avec horreur : 

- My God ! Elle était consignée ! 

 

 Un dentiste grommelle : 

- Ah ! C'est tous les ans la même chose, ils 

fêtent les rois, tombent sur la fève et 

viennent se faire couronner chez moi.  

 

 La bonne de Léonard de Vinci frappe  à la 

porte de l'atelier du maître :  

- Monsieur, il y a une certaine Mona Lisa que 

vous avez eue comme modèle l'année 

dernière. Elle vient vous présenter son 

nouveau-né et je vous jure qu'elle n'a pas du 

tout le sourire.  

 

 - Comment pourriez-vous définir les parents ?  

Un petit garçon de 7 ans avait cette réponse :  

- Les parents, ce sont des gens qui vous 

achètent un tambour et qui vous disent : 

maintenant amuse-toi bien mais ne fais pas 

de bruit. 

 

Dans un saloon du Texas, un cow-boy 

énorme, bardé de pistolets, boit whisky sur 

whisky. La bouteille terminée, il sort du bar, 

guilleret. Puis il revient cinq secondes plus 

tard en hurlant :  

- Quel est le minable qui a peint mon cheval 

en vert ?  

Alors se lève un colosse aussi haut que 

large, six colts en bandoulière, la poitrine 

ornée de cartouchières. 

- C'est moi, pourquoi ?  

- Heu ... C'est juste pour prévenir que si vous 

voulez passer la deuxième couche, c'est sec. 

 

 
 


